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T 
-L • INTRODUCTION 

1. Une des questions qui seront examinees a la troisieme Consultation sur 

l'industrie du cuir et des articles en cuir concerne les reesures permettant 

d'utiliser au maximum le potentiel de l'industrie du cuir et des articles en 
l/* cuir dans les pays en developpement. Le document thematique ~fo 1-" montre que 

la plupart des pays en developpement ont la capacite voulue pour traiter les 

cuirs et les peaux et pour fabriquer des articles en cuir, mais qu'une bonne 

partie de cette capacite est restee qua:;_itativement et quantitativement sous­

employee. Ce document souligne en outre que les pays ont besoin d'une coope­

ration internatiunale pour mener a bier. leurs programmes de developpement integre, 

notamment pour accroitre l'utilisation des capacites existantes. 

2. Le present document d'information a pour but d'elargir le debat en metta.r.t 

a profit ce qui s'est passe au Soudan, pays qui fait mieux connaitre les diffi­

cultes actuelles et les avantages qui pourront resulter d'une amelioration de 

l'utilisation des ressources en cuirs et peawr et des capacites de tannage. Ce 

document a ete etabli a partir de renseignements tires d'un document prepare 

pour la Consultation par le Gouvernement soudanais et d'un rapport~de 
M. Salah-ed-din-Saleh, redige a l'occasion d'u.~ projet d'assistance technique 

de l'ONUDI au Soudan, dont la mise en oeuvre est en cours. 

3. Aucun pays en developpement ne peut etre considere cornme un cas "typique", 

puisque l'industrie de chacun de ces pays presente des caracteristiques parti­

culieres, mais or1 peut esperer que le present document d' information fera mieux 

saisir certains problemes propres a l'industrie du cu:i: et des articles en cuir de 

plusieurs pays en developpement et qu'il donnera plus d'interet aux discussions 

consacrees a la solution de ces problemes. 

4. Ce document etudie quatre aspects de cette industrie du Soudan : 

i) La situation actuelle en ce qui concerne les matieres premieres; 

ii) Les capacites de production existant dans l'industrie du cuir et des 

articles en cuir, ~insi que leur efficacite; 

iii) L'indication des avantages e~onomiques dont beneficierait le pays s'il 

intensifiait la collecte des matieres premieres existantes ct les 

traitait de faqon industrielle; 

* 

iv) Les mesures qui pou:rraient donner plus d'efficacite ii ce secteur 

industriel. 



- 4 -

II. LES MATIERES PREMIERES SITUATION ACTUELLE 

Matieres premieres 

5. D'apres les estimations de la FAO, les chiffres du cheptel et de l'abattage 

au Soudan etaient les suivants en 198~ 

Tableau 1 

Soudan Troupeau disponiole 

Estimation de la 
Pourceritage du production de 
total des pays cuirs et peaux Taux de 

Che pt el en developpement (collecte possible) prelevement 
(1 ooo tetes) d'Afrique (1 ooo pieces) (pourcentage) 

Bevins 19 234 11,8 1 300 6,7 

Caprins 13 174 9,0 3 500 26,6 

Ovins 18 547 12,0 ' 900 26,4 -~ 

6. Le Soudan semble done avoir un des plus grands troupeaux d'Afrique. L'abattage 

des animaux se fait dans quelque 150 abattoirs dissemines dans tout le pays. Mais 

la qualite de ces abattoirs est variable. Deux abattoirs, a Omdurman et a Kedra, 

sont consideres comme satisfaisants; on y surveille la qualite de la viande et on 

y produit des cuirs et des ptaux bruts de bonne qualite. Ces deux abattoirs 

assurent quelque 30 % du tottl de l'abattage. En general, les autres abattoirs 

produisent d· ~s cuirs et des peaux caractarises par de graves defauts acquis a pres 

depouille. ~a majeure partie de l'abat~age se fait sur des aires de villag~, et 

ce sont des bouchers incompetents qui s'en chargent. 

7. De par leur nature, les cuirs et peaux du Soudan ont un grain satisf~isant 

et une texture fine. Toutefois, les d6fauts acquis avant ou apres depouille sont 

courants et de~recient la matiere premiere. Les defauts acquis avant depouille 

sont la consequence du caractere nomade de l'agriculture et des methodes d'eleva.ge 

defectueuses. Les mauvaises methodes de salage, de conservation et d'entreposage 

- les cuirs et les peaux sont seches RU soleil en les etalant a me~e le sol -

sont la cause d'une putrefaction qui contribue elle aussi a deprecier la ma~iere 

premiere. Un Centre d'amelioration des cuirs ~t des peaux est place sous la 
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tutelle de la Section des ressources anim.ales du Ministere de !'agriculture, 

mais cet organisme eprouve beaucoup de difficultes a s'acquitter de sa tache 

car il manque de fonds. 

8. Pour ce qui est des infrastructures, l'enorme etendue du pays se conjugue 

avec l'insuffisance des moyens de communication pour faire obstacle a la collecte 

et au transport des matieres premieres agricoles. De ce fait, on estime que 

plus de 50 % des cuirs et des peaux proviennent a l'heure actuelle des seules 

provinces de Khartoum, d'~durman, du Nil bleu, de ~a Gezireh et du Nil blanc, 

alors que !'important troupeau des regions meridionales du pays reste largement 

inexploite. Deuxiemement, les abattoirs les plus efficaces sont concentres dans 

la region de Khartoum et les betes des regions peripheriques sont amenees sur 

pied a Khartoum pour y etre abattues, ce qui entraine automatiquement la 

diminution des rendements en viande et la depreciation des sous-produits animaux. 

Troisiemement, rien n'a ete prevu pour ameliorer les conditions de l'elevage et 

de l'abattage dans les regions peripheriques, ce qui entraine la mauvaise 

qualite des cuirs et des peaux provenant des zones rural.es. Enfin, la faiblesse 

des prelevements de peaux de bovins donne a penser que des contraintes socio­

economiques ont une influence sur la production et la consommation de viande; 

ces contraintes devront etre etudiee~. et il faudra si possible y remedier. 

9. Le commerce des cuirs et des peaux est domine par quelques negociants qui 

ant etabli dans tout le pays leurs reseaux de collecte, leurs magasins et leurs 

entrep6ts; ces negociants ont la haute main sur le prix des matieres premieres. 

Ils peuvent exporter a peu pres sans aucune restriction les ~atieres premieres, 

ce qui entraine des prix peu avantageux pour les producteurs. Le prix des cuirs 

de bovins depasse de 25 % le prix a la production quand ils passent par le 

negociant et de 56 % quand ils att~ignent l'exportateur. Pour l~s peaux de 

moutons, ces chiffres sont respectivement de 75 et de 250 %, mais ils ne depassent 

pas 39 et 60 % environ pour les peaux de chevres. Ces prix sont en partie la 

consequence des cotlts eleves qu'entraine la longueur des reseau.x prives de 

collecte. L'ecart entre les prix moyens a !'exportation et a la production peut 

~tre d'autant plus large que seuls les cuirs et les peau.x de meilleure qualite 

sent exportees. Les tanneries mecanisees ne disposent d'aucun reseau comparable 

pour la collecte des ma.tieres premieres. 



Soudan 

Utilisation 

Exportation a 
l'etat brut** 

Traitement dans le~ 
tanneries du secteur 
public 

Traitement dans les 
tanneries rural es 
ou pertes 

Production totale 

- 6 -

Tableau 2 

Utilisation de la production ;potentielle 
de cuirs et peaux* 

Peaux de Peaux de 
bovins caprins 
(1 000 (1 000 
ieces) % ieces) 

300 23 1 000 29 

mo ins 
de 
200 15 50 1 

800 62 2 450 70 

1 JOO 100 3 500 100 

*Source : Renseignements de la FAQ et de l'ONUDI. 

Peau:x 
d 'ovins 
(1 000 
ieces) % 

2 500 51 

250 5 

2 150 44 
---
4 900 100 

** Des renseignements non officiels fournis par l'ONUDI donnent a pense1· qu'il 
faut ajouter 250 000 pieces de cuirs bruts exportees annuellement aux statistiques 
officielles des exportations. 

10. Les chiffres du tableau 2 indiquent les quantites approximatives des cuirs et 

peaux utilis~s. Bien qu'il soit difficile de garantir !'exactitude de ces cniffres, 

on peut en conclure que : 

i) Pres d'un qua~-t des cuirs de bovins et des peaux de caprins, et plus 

de la moitie des peaux d'ovins, produits dans le pays,sont exportes 

a l'etat brut. T_,eg cuirs bruts sont exportes a l'etat humide et sale, 

tandis que les peaux sont exportees a 1 1etat sec; 

ii) Une petite portion seulement des m~Gieres premieres est traitee dans 

des tanneries mecanisees; et 

iii) Le traitement dans les campagnes et les pertes representent entre la 

moitie et les deu.x tiers des matieres premieres dispoaibles" Rien ne 

permet de faire le depart entre les cuirs et les peaux brutes employees 

dans les tanneries rurales et les pertes irrecuperables. Toutefois, 

i1 est evident qu 'une bonne partie de c:es matieres premieres n 'es~ pas 

utilisee d~ns les meilleurs conditions. 
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III. CAPACITES INDUSTRIELLES EXTSTANT DANS LE SECTEUR 

L'industrie du tannage 

11. Le Soudan possede trois grandes tanneries mecanisees qui sont la propriete 

de l'Etat. Deux d'entre elles sont situees a Khartoum, une autre se trouve a 
Wac Medani. De plus, une petite coentreprise a ete implantee a Port Soudan, pour 

le traitement et !'exportation de peaux d'ovins picklees. Comme on l'a note 

plus haut, de nombreuses petites tanneries rurales existent a travers le pays, 

mais on ne pense pas qu'elles aient beaucoup d'avenir car elles ne disposent 

que de capacites limitees et appliquent des techniques de traitement rudimentaires. 

12. Les tableaux 3 et 4 donnent un aper~u des capacites installees, des niveaux 

de production et des principales caracteristiques d'exploitation des tanneries 

du secteur public : 

Tableau 3 

Capacites de tannage et niveaux de production* 

Capacite Production 
installee effective Utilisation de 

Unite industrielle (:eiecesLannee} {:[!iecesLannee) la caEacite 

Tannerie de Khartoum Pe aux 90 000 60 000 66 % 
Cui rs 450 000 100 000 22 % 

Tannerie du Nil blanc Pe aux 180 000 45 ()QO 25 % 
Cui rs 600 000 33 000 9 % 

Tannerie de Gezireh Pe aux 300 000 60- 90 000 20-30 % 
Cui rs 750 000 100-150 000 15-20 % 

Total Pe aux 570 000 165-195 000 30 % (environ) 
Cui rs 1 800 01)0 253-303 coo 15 % (environ) 

" Les ~hiffres rP.latifs 8. la'i>roduction effective" sont des moyennes arrondies 
pour les annees 1980-1983. Pans le cas de la tannerie de Gezireh, les fluctuations 
de la production ayant ete trap importantes pour que l'on puisse calculer utilement 
des moycnnes, ~elles-ci ant ete remplacees par des fourchettes. 
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Tableau 4 

~aracteristiques d'exploitation des tanneries 
du secteur public 

Rapport 
Capacite frais Rapport 
installee Utilisation Producti vi te , , I 3eneraux salaires/ 
{pieces/ moyenne de Emploi du travail coiits de couts de 

Installation annee} la capacite total D~. 'Cte Tot ale production* production 

Tannexie de 90 000 66 % 
Khartoum peaux 470 per- 3,2 2,2 24 % 36 % 
(1962} 450 000 22 % sormes m2/h m2/h 

cuirs 

Tannerie du 180 000 25 % 
Nil blanc peaux 338 per- 3,2 2,4 37,4 % 31 % 
(1975) 600 00() 9 % sonnes m2/h m2./h 

cuirs 

Tannerie de 300 000 20-30 % 
Gezireh peaux 452 per- 2,9 2,2 16,7 ~ 37 % 
(1976) 750 000 15-2u % sonnes m2/h m2/h 

cuirs 

* Le rapport frais generaux/couts de productio~ exprime les depenses d'admi­
nistration, la depreciation du materiel, les interets payes sur l'encours de la 
dette et le;;; ''couts industriels", en pourcentage des coiits totaux. 

13. Les taux d'exploitation de la capacite des tanneries sont faibles bien que 

celles-ci disposent, semble-t-il, d'un personnel qualifie ayant de bonnes connais­

sances theoriques et qu'une partie de leur materiel soit assez moderne. I.a faible 

utilisation de la capacite a plusieurs causes, les plus importantes etant les 

suivantes : 

Absence d'un personnel d'encadrement au niveau des ateliers, ce qui fait 

que le traiteme~t laisse a desirer; 

Absence d'un systeme efficace d'entretien des machines, ce qui cause 

parfois l'usure prematuree et/ou la cannibalisation du materiel; 

Competences insuffisantes en matiere de commercialisation du cuir et des 

sous-pro1uits de tannerie sur les marches interieurs coll!llle sur les 

marches d'exportation; 

• 



- 9 -

Une infrastructure insuffisante, notamment en ce qui concerne l'appro­

visionnement en peaux et cuirs bruts, dont la pe!iurie fait perdre a 
l'industrie 60 jours de travail en moyenne par installation et par an, 

une perte irrecuperable dans une situation deja bien difficile; 

Des difficultes financieres provoquees par les trois contraintes 

ci-apres : 

i) Les pi·ix du cuir apprete vendu sur le ma~che interieur ant ete 

fixes par les pouvoirs publics a un niveau qui est inferieur a 
son prix de revient pour les tanneries. Le gonflement des couts 

de production est du en partie au niveau trap eleve des frais 

gener&ux et des charges salariales dans les trois tanneries, mais 

il est aussi la consequence du rencherissement des produits 

chimiques et d'autres apports, rencherissement que ni les tanneries 

ni les pouvoirs publics ne sont capables de contenir. Si l'on s'en 

tient a des considerations de rentabilite, la structure actuelle 

des couts tendrait a dissuader les tanneries de produire pour les 

marches interieurs. 

ii) Les niveaux de l'emploi et, surtout, l'effectif de la main-d'oeuvre 

ne participant pas directement a la production sont trap eleves, 

ce qui alourdit d'autant la part de la masse salariale dans les 

couts de production des tanneries. Dans les pays industrialises, 

par exemple, la part de la masse salariale dans les couts de 

production ne depasse pas IC a 15 %. 

iii) La situation des tanneries en ce qui concerne l'encours du credit 

bancaire alourdit encore les couts de production. Pour la tannerie 

de Khartoum et celle du Nil blanc, l'endettement total reprSsente 

pres de 130 % du moutant annuel des ventes. On ignore a combien 

se monte l'endettement de la tannerie de Gezireh, reais sa situation 

est mains grave q~e celle des deux autres installations. Outre 

qu'il leur faut emprunter aux banques pour couvrir les pertes 

d 1exploitation, les trois tanneries doivent recourir au credit 

bancaire commercial pour financer leur tresorerie. Etant donne 

l'importance de leurs charge~ salariales, il ya lieu de supposer 

que cela aggrave encore les pertes ~ncourues. 



r 
~--

- 10 -

Le secteur de la chaussure 

14. Il y a 29 usines de chaussures officiellement recensees qui utilisent 

divers types de cuir. L'usine la plus importan~e est celle de la BATA Shoe 

Company, une coentreprise exploitee en association par J 'Etat et BATA 

International. 

15. La production de CPaussures, estimee a 16-18 millions de paires par an, 

se repartit comme suit 

Chaussures en cuir 5-6 millions de paires 

Chaussures/sandales en 
matiere pl~stique 5 millions de paires 

Chaussures en toile/ 
caoutchouc 4 millions de paires 

Divers 2-3 millions de paires 

16. La societe BATA et la societe locale Larco Shoe Company sont les seules a 
exploiter des installations industrielles. Toutes les autres unites de fabri­

cation de chaussures sont de petits ateliers employant un personnel peu expe­

rimente. Outre ces 29 usines, il y a de nombreux artisans bottiers et 

cordonn1ers rurawc qui fabriquent des chaussures et sandales simples. 

L'industrie de la chaussure vise exclusivement a approvisionner le marche interieur. 

La penurie d'empeignes de bonne qualite fait que la qualite des produits en cuir 

laisse elle aussi a desirer. Les quantites de cuirs appretes de tous types 

fournies par les tanneries etant insuffisantes, l'industrie de la chaussure a 

ete forcee a importer des produits de remplacement du cuir en vue de satisfaire 

la demande interieure. C'est pourquoi, aucun effort important de developpement 

du secteur de la chaussure en cui.r ne devrait etre entrepris tant que l'industrie 

de la tannerie n'est pas a meme de produire et de fournir une quantite suffisante 

d'empeignes ayant la qualite voulue. 

Le secteur des articles en cuir 

17. Il ya de nombreuses petites fabriques d'articles en cuir dans la region de 

Khartoum-Omdurman. Toutefois, ces fabriques fonctionnent de maniere primitive, 

utilisant des peaux de crocodile, de serpent et de lezard et, dans une certaine 

mesure, des peaux d'ovins et de caprins appretes. On ne dispose pas de donnees 

sur la production, les types, les arti,..1-es, les capaci tes et J.es coats de 

pr~duction dans ce secteur. 

• 

• 
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Apersu de la situation generale au Soudan 

18. La situation generale du pays peut etre resumee comme suit : 

i) Le cheptel represente une proportion importante de celui de l'Afrique. 

Toutefois, les taux de r~cuperation sont sensiblement inferieurs a 
ceux enregistres pour l'ensemble de l'Afrique. Pour les ovins et 

les caprins, ces tawc aussi sont 12gerement inferieurs anx moyennes 

africaines; 

ii) Une bonne partie de la production de cuirs et peawc est exportee a 
l'etat brut; 

iii) La capacite industrielle des tanneries en service permet de traiter 

environ 45 % des peawc et quelque 20 % des cuirs disponibles. 

Toutefois, etant donue le faible tawc d'utilisation de la capacite, 

15 % seulement des peau~ et 1 a 5 % des cuirs disponibles sont traites 

dans des tanneries mecani3ees; 

iv) La capacite industrielle dans l'industrie de la chaussure est consi­

derable, mais son utilisation est limitee par la penurie d'empeignes 

de bonne qualite sur le marche interieur. Aussi, a-t-il fallu 

recourir parfois a des substituts importes du cuir pour satisfaire 

la demande interieure de certaines categories de cha~ssures. 

19. Il est clair que le principal goulot d'etranglement emp~chant le develop­

E_ement de ce secteur est constitue par l'industrie du tannage. Avant d'examiner 

des remedes possibles a la situation qui prevaut dans cette industrie, il sera 

peut-etre utile d'evaluer les avantages qui pourraient decouler d'une amelio­

ration du tannage des cuirs et peawc. 
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IV. BENEFICES QUE POURRAIT PROCURER AU PAYS UNE TRANSFORMATION 

PLUS POTJSSEE DES MATIERES PREMIERES 

20. Le tableau 5 perm.et de comparer les taux actuels d'ecoulement des cuirs 

et peaux au Soudan et dans le reste du monde. On voit que le taux 

d'ecoulcment des cuirs de bovins au Soudan est inferieur de 35 % environ 

au taux moyen pour l'Afrique et que, pour les peaux de chevres et de 

moutons, il est inferieur de 14 % et 13 % respectivement aux taux moyP.ns 

africains. 

Tableau 5 

Taux compares d'ecoulement des cuirs et peaux (%)* 

Mon de Pays Pays en Pays en 
Soudan developpes developpement developpement 

Bovins 20,6 

Chevres 41,1 

Moutons 38,6 

* Source 

Ct.:.irs de bovins 

d'Afrique 

34,5 14,1 10,4 6,7 

58,o 40,2 30,8 26,6 

42,0 35,7 30,2 26,4 

Recueil de statistiques mondiales de la FAO sur les cuirs et 
peaux, bruts et prepares, et les chaussures de cuir, 1961-1982. 

21. Pour obtenir des estimations approximatives des benefi~es bruts que 

rapporterait a l'economie du Soudan une aroflioration de la situation dans le 

secteur, on a calcule dans la presente etude, en se basant sur les prix en 

dollars.!!/ pour la periode 1982-1983, la valeur que representeraient les cuirs 

utilises si le taux d'ecoulement au Soudan atteignait les taux moyens 

africains. On estime que, gr~ce a une coordination des efforts, il serait 

possible d'atteindre les taux d'ecoulement africains dans un avenir assez 

proche. 

• 

• 
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22. Les hypotheses suivantes ont ete adoptees comme bases de calcul : 

i) L~ taux d'ecoulement des cuirs de bovins, qui est actuellement 

de 6,7 %, atteindrait le taux africain moyen de 10,4 %. Il y aurait 

ainsi 700 000 cuirs supplementaires disponibles par an. 

ii) Sur ces 700 000 cuirs supplementaires, 200 000 pourraient etre 

transform.es industriellement jusqu'au stade du cuir tanne bleu au 

chrome de fa~on a atteindre le seuil de rentabilite des tanneries, 

qui correspond, estime-t-on, a l'utilis~tion des capacites a 70 %; 
le reste (500 000 cuirs par an) pourrait etre exporte sous la form.e 

de cuirs seches et sales. 

iii) Les prix sur le Dl.3.rche interieur seraient approximativement egaux a 
ceux pratiques a l'exportation. 

23. Si l'on ar.Jpte ces hypotheses, la valorisation des 700 000 cuirs 

supplementaires disponibles chaque annee serait la suivante 

Tableau 6 

Recettes provenant de la transformation de 2QO 000 cuirs par an 

Recettes ~rutes par piece Recettes totales 

Productet1 _· de la matiere premiere 

Marchands (intermediaires) 

Tanneries 

Douanes,taxes, transport : 

Total : (revenus f.o.b.) 

5,62 $ par piece 

1~40 $ 
... par piece 

8,92 $ 
... par piece 

5,31 ~ par piece ... 

~~g~=~=~A~=~~~~~ 

1 124 000 $ 

280 000 $ 

1 784 000 $ 

1 062 000 $ 

~=g~Q=QQQ=~ 

12ar an 

24. De meme, la valorisation des cuirs exportes a l'etat brut serait la suivante 

Tableau 7 

Recettes rovenant de l'e ortation de 500 000 cuirs ar an 
cuirs bruts seches et sales 

Recettes brutes ... Recettes totales Ear E1ece 

Producteur de la matiere premiere 5,62 $ ... 2 810 000 $ par piece 

March ands ( intermediaires) 1,40 $ ... 
700 000 $ par piece 

Exportateurs : 1,76 $ par ... 880 000 $ piece 

Douanes, taxes, transport 2,93 $ ... 
1 465 000 $ : par piece 

Total : ( revenus f. o. b . ) ~~~1~:~::R1;=~~~g~ ~=~~~=QgQ=~ 

12ar an 
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25. Les tableaux 6 et 7 font apparaitre que le bene:rice brut que le Soudan 

recueillerait si le taux d'ecoulement des cuirs de bovins :;.·eJoignait le taux 

africain moyen pourrait atteindre 10 105 000 dollars des E.-U. 

Peaux de chevres et de moutons 

26. Dans le cas des peaux de chevres et de moutons, le prcbleme des taux 

d'e~oulement ne se pose pas de fa~on aussi aigue. On peut cependant calc~ler 

le uenefice brut theorique en partant des hypotheses suivantes : 

i) Les tanneries traiteraient 950 COO peaux de plus par an afin de 

parvenir a un tawr d'utilisation des capacitef; de 70 %. 

ii) Cette quantite supplementaire de peaux de cbevres et de moutons 

pourrait etre obtenue en ameliorant l'ecoulement des produits et/ou 

en reduisant les pertes. 

iii) Pour les calculs suivants, on a suppose que, sur les 950 000 peaux 

supplementaires, il y aurait 600 000 peaux de chevres et 350 000 peaux 

de moutons. 

27. Deux hypotheses ont ete envisagees pour l'evaluation du benefice brut 

1) la quantite de peaux susmentionnee serait exportee sous forme de peaux 

te.nneeS bleU aU Chrome 8.U lieu d I etre exportee SOUS fonne de pea\lX brutes; 

2) les peaux tannees supplementaires proviendraient de la part du total des 

peaux ecoulees qui est actuellement gachee. 

28. Dans le premier cas, etant donne que la difference de prix entre les peaux 

brutPs et les peau.x tannees bleu au chrome est de 1 dollar des Etats-Unis 

par piece pour les peaux de chevres et de 1,75 dollar des Etats-Unis par 

piece pour les peaux de moutons, le benefice brut qu'on obtiendrait si la 

quantite susmentionnee de peaux eta.it exportee sous forme de peaux tannees 

bleu au chrome serait de 1 212 000 dollars des Etats-Unis par an. 

29. Dans le second cas, les benefices bruts que l'on obtiendrait grace a 
la transformation des peawc actuellement gachees seraient les suivants : 

• 
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Tableau 8 

Benefices bruts provenant du tannae;e de 950 000 peaux 
actuellement gAchees 

Peaux de chevres 
(600 000 par an) 

Peaux de moutons 
(350 000 par an) 

Recettes brutes 
par piece 

Recette~ totales Recettes brutes Recettes totale~ 
par an par piece par an 

Producteur de la 
matiere premiere 0,70 $ par piece 420 000 $ 0,75 $ par piece 262 500 $ 

March ands 0,27 $ 
... 162 000 $ 0,59 $ par piece 206 500 $ par piece 

Tanneries 0,91 $ par piece 546 (JQJ $ 2,00 $ 
.... 700 000 $ par piece 

Douanes, e:::.c. 0,62 $ 
... 372 000 $ 1,13 $ piece 395 500 $ par piece par 

Revenus f .o. b. 2,50 $ par piece 1 500 ooo $ 4,50 $ par piece 1 564 500 $ 

Revenu brut, pour les peaux d~ chevres et de moutons : 3 064 500 dollars des E.-U. 

30. La conclusion s'impose. Si le Soudan ameliorait. l'ecoulement des cuirs et 

peaux et utilisait les capacites exjstantes au niveau correspondant au seuil 

de rentabilite il tirerait du secteur de la tannerie llll revenu supplementaire 

atteignant 13,2 millions de dollars des Etats-Unis par an, dont 10,1 millions 

de dollars pour les cuirs de bovins et 3,1 millions de dollars pour les peaux 

de chevres et de moutons. 
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V. MESURES A PRENDRE POUR AMELIORER LA RERTABILITE D\J SECTEUR 

Cuirs et peaux 

31. La relance des acti~rites de collecte et d'amelioration des cuirs et peaux 

et la renovation de l'industrie de la tannerie pourraient accroitre la demande 

dans 1 'economie rurale. Une concurrence plus forte pourrai t avoi r pour 

conse~uence une augmentation des prix a la production, ce qui procurerait 

un benefice accru aux producteurs des matieres premieres. Le gouvernement 

devrait necessairement participer a la mise en place de !'infrastructure 

requise pour la collecte en installant des depots, des hangars de secbage, etc., 

et il devrait aussi creer des services de vulgarisation pour l'amelioration 

des cuirs et peaux. Une autre consequence de la structure actuelle du 

commerce interieur des cuirs et peaux est qu~ les commer~ants et exportateurs 

peuvent generalement choisir les matieres premieres de qualites superieures, 

laissant les qualites inferieures aux tanneries locales. Une industrie de la 

tannerie renovee serait en mesure de transformer sur place les cuirs et peaux 

de qualites superieures. 

32. Ces observations amenent a formuler les recommandations suivantes : 

i) A court terme, il conviendrait d'ameliorer les methodes d'ecorchement 

utilisees dans le~ abattoirs des zones rurales. 

ii) A moyen terme, il conviendrait, apres une etude approfondie des 

besoins et des possibilites, de creer de nouveaux abattoirs dan3 

les regions OU le betail est nombreux et de mettre en place un 

reseau d'installations de collecte et de conservation des cuirs 

et peaux. 

iii) Un programme d'action visant a ameliorer l'elevage et la qualite 

du cheptel donnerait a long terme des resultats economiques fructueux. 

33. Ces actions devraient etre financees au moyen de dons ou de pr~ts agricoles 

a long terme a des conditions de faveur, puisqu'il s'agit surtout d'activites 

d'assistance technique que devrait entreprendre le gouvernement ou de la mise 

en place d'une infrastructure indispensable a l'economie agricole. 

L'industrie de la tannerie 

34. Les capacites installees et leur utilisation sont decrites brievement au 

chapitre 'III. La faible utilisation des capacites dans l 'industrie de la tannerie 

reflete les contraintes financieres, techniques, de gestion et d'infrastructurP. 

~ui p~se~t aur J~~ entrcpris~a. 

' 

• 
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35. J -es !D.esures &. prendre pour surmonter ces obstacles devront etre examinees 

en commun par les collaborateurs potentiels et les autorites interessees. 

Cependant, pour les besoins de la presente etude, on a essaye de definir 

certains doma:ines strategiques d'action qui pourraient f'igurer par la suite 

dans un programme integre de renovation de l'industrie du cuir et des articles 

en cuir au Soudan. Ces doma:ints sont les suivants : 

a) Pour retablir la solvabilite financiere des tanneries, il faudrait 

transformer les dettes en cours en de~tes a long terme et a plus 

faible tawc d' interet; 

b) Les machines devraient etre reglees et reparees; 

c) Des dispositions devraient etre prises pour installer des generatrices 

de secours dans les t'l.DDeries, arin d'eviter les interruptions de 

fonctionnement des machines dues aux fluctuations de l'alimentation 

en Electricite; 

d) Il faudrait obtenir des capitaux a long terme pour financer les 

importations de produits chimiques et de produits auxiliaires; 

·. 
e) Une large cooperation devrait etre instauree dans le domaine 

technique et clans celui de la gestion, en vue d'ameliorer les 

competences du personnel, de mieux utiliser les capacites des 

tanneries et d'elever les normes de controle de la qualite. 

36. Il apparatt done que, si 1e gouvernement opere ~~s- investissements 

suffisants dans l'infrastructure amont et si les tanneries sont exploitees 

de f~on rentable, l'industrie du cuir et des articles en cuir pourra etre 

une source de benefices iaportants pour l'economie soudanaise. 

VI. COBCWSIOllS 

37. On a essaye clans la presente etude de decrire les contraintes amont et 

les contraintes industrielles qui ~chent un pays d'exploiter les possibilites 

offertes par l'industrie du cuir et des articles en cuir. Si la Consultation 

eatime que la methode consistent a developper l'ensemble d'un secteur est 

possible pour l'industrie du cuir et des articles en cuir, l'ONUDI pourrait 

appuyP.r des progranaes de deTeloppement sectoriels en fournissant une aide 

pour l'etablissement des progr&1111es et pour les negociations connexes que les 

pays en developpement interesses devraient entamer avec des partenaires 

potentiels. 
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Notes 

1/ Voir "Question No 1 : Mesures visant a permettre aux pays en develop­
pemen~ d'expl0iter au maximum le potentiel de l'industrie du cuir et des articles 
en cuir" (ID/l«Z.411/5). 

2/ Les statistiques et les ranseignements fig>.Jrant dans le present 
document sont tires du rapport : "Increasing the effectiveness of the public 
sector industries, Democratic Republic of Sudan" {DP/SUD/79/010, Bov. 1983). 

3/ Source : FAQ : Recueil de statistiques sur les cuirs et peaux, bruts 
et prepares, et les chaussures de cuir, 1961-1982. 

4/ Le taux de change utilise est 1 dollar des Etats-Unis = 1,28 livre 
soudanaise. 

' 
' 

' 
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